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PRESENTATION 
Le Séminaire International sur le cèdre de l'Atlas est une manifestation 

scientifique organisée dans le cadre des travaux du Comité des questions Forestières 
Méditerranéennes "Silva mediterranea" de la FAO. Elle s'est tenue à Ifrane du 7 au 11 
juin 1993. 

Au cours de la 15ème session du Comité tenue au Portugal du 16 au 20 Mars 
1992, le Maroc a été sollicité pour l'organisation d'un séminaire sur le Cèdre de l'Atlas en 
raison de la valeur écologique, de l'importance économique, sociale et culturelle de cette 
espèce au niveau du Maghreb et au niveau des pays du pourtour de la Méditerranée où, 
introduite depuis la fin du 19ème siècle, elle est en passe de devenir la première espèce 
de reboisement. 

Cette manifestation a été organisée en collaboration avec l'Organisation des 
Nations Unis pour l'Alimentation et l'Agriculture (FAO), le Centre International des 
Hautes études Agronomiques Méditerranéennes (CIHEAM) et l'Union Internationale des 
Instituts de Recherches Forestières (IUFRO). Elle a regroupé les représentants de 12 
pays du pourtour de la Méditerranée. 

Le Séminaire a traité essentiellement du cèdre de l'Atlas (Cedrus atlantica 
Manettï) et avait pour objectifs de: (i) faire le point des connaissances acquises et des 
perspectives sur le cèdre de l'Atlas, (ii) compléter les travaux du Symposium qui a été 
organisé à Antalya (Turquie) du 22 au 27 Octobre 1990 par la Direction Générale des 
Forêts avec l'appui de la FAO, du CIHEAM et de l'IUFRO qui a traité essentiellement du 
cèdre du Liban, et (iii) de faire un bilan des travaux du réseau de recherches sur le 
cèdre de "Silva Mediterranea". 

Les thèmes traités dans le Séminaire, en rapport avec le programme du réseau, 
concernent: (i) écophysiologie et autoécologie (11 communications); (ii) sylviculture et 
aménagement (12 communications); (iii) amélioration génétique et plantation (7 
communications); (iv) protection des cédraies (8 communications) et (v) valorisation (7 
communications). 

En outre, une tournée technique de deux jours a été organisée dans les cédraies 
du Moyen Atlas Central pour illustrer les différents sujets des thèmes exposés et 
discutés en salle. Elle a mis l'accent sur les potentialités de la région, les modèles 
d'aménagement et de gestion des cédraies, et de valorisation des produits qui en sont 
issus. 

Enfin, une séance d'évaluation d'une demi journée a été réservée aux 
rapporteurs des différents thèmes pour exposer les synthèses des communications en 
mettant l'accent sur: (i) l'état des connaissances sur le thème; (ii) l'apport du Séminaire, 
et (iii) les perspectives d'avenir. 

Toutes les communications qui ont été acceptées par le Comité Scientifique sont 
inclus dans ce tome spécial des Annales de la Recherche Forestière au Maroc. Elles ont 
fait l'objet de révisions conformément aux régies d'édition des Annales. 

Nous tenons à remercier vivement tous ceux qui ont participé de près ou de loin 
aux différentes étapes de préparation, d'organisation et de déroulement du Séminaire et 
qui ont fait de cette rencontre une manifestation scientifique hautement réussie. 
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Discours de Monsieur Jean-Paul Lanly 
Directeur, Division des Ressources Forestières, 

Organisation des Nations Unies pour l'Alimentation et l'Agriculture (FAO) 
Monsieur le Président, 
Monsieur le Ministre, 
Monsieur le Gouverneur, 
Mesdames et Messieurs, 
Chers collègues, 

Permettez-moi tout d'abord de vous présenter les plus chaleureuses salutations 
du Directeur Général de la FAO, Monsieur Edouard Saouma, et de l'ensemble du 
personnel du Département des forêts de l'organisation. L'intérêt que porte le Directeur 
Général à ce séminaire est d'autant plus marqué que l'arbre emblême de son propre 
pays appartient au même genre botanique, et porte le même nom commun, que celui 
que nous allons étudier durant toute cette semaine. 

La FAO est aussi représentée ici par Monsieur Rouigi, son Représentant à Rabat 
auprès du Gouvernement du Royaume du Maroc, et par Monsieur Malagnoux, 
Secrétaire de "Silva Mediterranea", le Comité FAO des questions forestières 
méditerranéennes, Comité dans le cadre général duquel se tient notre rencontre. 

Au nom de la FAO, je tiens, Monsieur le Ministre, à vous remercier d'avoir bien 
voulu honorer de votre présence l'ouverture du séminaire et, en n'hésitant pas ainsi à 
consacrer une journée de votre emploi du temps chargé, à marquer auprès des 
forestiers que nous sommes votre intérêt pour les questions de conservation et de mise 
en valeur des ressources forestières. 

Je voudrais également saluer votre présence, Monsieur Karmouni qui, en tant 
que Directeur des Eaux et Forêts et de la Conservation des Sols, avez pris la 
responsabilité d'organiser cette rencontre et avez tout mis en oeuvre pour qu'elle se 
tienne dans les meilleures conditions possibles. Parmi vos nombreux collaborateurs qui 
ont contribué à l'organisation du séminaire, je voudrais distinguer tout particulièrement 
Monsieur M'Hirit, Directeur de la Division de la Recherche et d'Expérimentations 
Forestières, et Coordonnateur international du réseau "Cèdre" de "Silva Mediterranea", 
à la compétence et au dévouement duquel je tiens à rendre hommage. Ainsi que 
Monsieur Benlemrid Chef du Service de Fès et à son personnel qui ont contribué à 
l'organisation matérielle du séminaire. 

Je tiens également bien sûr à remercier les autorités provinciales d'Ifrane pour 
leur hospitalité et leur soutien logistique à la tenue du séminaire. 

La FAO se plait également à souligner la présence parmi nous de Monsieur 
Lasram, Secrétaire Général du CIHEAM, le Centre International des Hautes Etudes 
Agronomiques Méditerranéennes. Le fonctionne-ment de "Silva Mediterranea" et de ses 
réseaux de recherche doit beaucoup au soutien constant et significatif que leur apporte 
le CIHEAM depuis près de dix ans, soutien qui s'est encore manifesté à l'occasion de ce 
séminaire par l'octroi de bourses à certains participants et la fourniture de services 
d'interprétation. Votre présence parmi nous aujourd'hui, Monsieur Lasram, est un 
témoignage particulièrement apprécié de votre intérêt, et de celui que porte le CIHEAM, 



au rôle multiple et important, que jouent l'arbre et la forêt dans le développement 
agricole durable de la région méditerranéenne. 

Je ne saurais terminer ces remerciements sans saluer ici l'IUFRO, l'Union 
Internationale des Organisations de Recherche Forestière, qui co-parraine également ce 
séminaire et son représentant, le Professeur Morandini qui inclut parmi ses multiples 
responsabilités internationales, celles de coordonnateur des activités de recherche de 
"Silva Mediterranea". 

La FAO est particulièrement heureuse d'avoir apporté son soutien au 
Gouvernement marocain pour la préparation de ce séminaire, et cela à plus d'un titre. 
D'une part parce que sa coopération avec le Royaume du Maroc dans tous les 
domaines de sa compétence est très ancienne et demeure très active et très étroite. 
Cette réunion n'est qu'une des très nombreuses manifestations de cette synergie qu'elle 
souhaite continuer à développer dans toute la mesure de ses moyens. 

Par ailleurs, à une ou deux exceptions près, il n'existe probablement pas de pays 
dans la région Moyen-Orient / Afrique du Nord où la coopération forestière avec la FAO 
ait été aussi continue et diversifiée qu'au Maroc. Cette diversité est d'ailleurs à l'image 
du grand nombre de missions remplies par l'administration forestière marocaine dans 
des domaines aussi variés que la production du bois et des produits forestiers non-
ligneux, l'aménagement sylvo-pastoral et des terres de parcours, la conservation des 
eaux et des sols, la lutte contre la désertification et bien d'autres encore. Outre les 
réalisations locales auxquelles elle a été associée et continue d'être associée, telles que 
celle sur l'étude de l'aménagement de bassins versants, la FAO s'honore d'avoir 
participé à des exercices importants de réflexion dans le domaine de la planification et 
des institutions, tels que le Plan National de Lutte Contre la Désertification et, très 
récemment, l'analyse des structures institutionnelles dans le secteur forestier. 

Ce séminaire sur le cèdre de l'Atlas est une initiative particulièrement justifiée et 
opportune. Nos collègues turcs avaient organisé en 1990 à Antalya un Symposium sur 
le cèdre. Ce Symposium avait été d'un grand intérêt et avait permis de recueillir 
beaucoup d'informations scientifiques importantes. Cependant, parce qu'il s'était tenu 
dans un pays de l'aire du cèdre du Liban, il avait été tout naturellement consacré dans 
une très large mesure à cette dernière espèce. Il était donc nécessaire de faire le point 
aussi sur l'autre cèdre important de la région méditerranéenne afin de compléter la 
revue des connaissances et des expériences sur la sylviculture, l'aménagement et 
l'utilisation des différents cèdres. Le séminaire apporte ainsi une contribution essentielle 
aux travaux du réseau international "Cèdre" de "Silva Mediterranea" et à la monographie 
sur le cèdre en cours de préparation. 

Notre séminaire est l'une de nombreuses manifestations forestières 
méditerranéennes internationales de cette année. D'autres réunions vont avoir lieu dans 
le cadre de "Silva Mediterranea": réunion à Lisbonne le mois prochain pour le lancement 
du Programme d'Action Forestier Méditerranéen et pour la réunion des coordonnateurs 
internationaux des réseaux de recherche; séminaire en Octobre prochain sur le Pinus 
brutia en Turquie avec réunion du réseau sur la sélection des peuplements de conifères 
méditerranéens; atelier, toujours en Octobre, du réseau aménagement antiincendies, 
sur les banques de données en matière d'incendie forestier. D'autres réunions sont 
prévues l'année prochaine, à commencer par la prochaine session plénière de "Silva 
Mediterranea". 

Des esprits chagrins pourront déplorer que ce ne soit que des réunions. Pourtant 
chacune d'entre elles est liée à des efforts en matière de recherche et de 



développement et témoigne d'un regain d'activité et de priorité en faveur de la 
conservation et de la mise en valeur des forêts méditerranéennes. Le cas du 
Programme d'Action Forestier Méditerranéen, qui justifie la prochaine réunion de 
Lisbonne, est particulièrement révélateur de cette dynamique nouvelle de la foresterie 
méditerranéenne. Ce programme, formulé dans le cadre de "Silva Mediterranea" et dont 
l'importance a été soulignée par la Déclaration de Paris du 10ème Congès Forestier 
Mondial, est destiné à servir d'outil pour la révision des politiques et des planifications 
forestières des pays méditerranéens et de cadre pour une intensification et une 
harmonisation de la coopération internationale en matière forestière dans la région. Il 
devrait permettre notamment un renforcement de la solidarité entre les deux berges de 
la Méditerranée dans ce domaine. 

Tout ceci est conforme aux décisions de la Conférence des Nations Unies pour 
l'Environnement et le Développement (CNUED), le fameux "Sommet de la terre" tenu il y 
a très exactement un an à Rio. La CNUED, qui a vu près de 180 pays et plus de cent 
chefs d'Etat et de Gouvernement s'entendre sur un ensemble considérable de textes et 
de conventions, a consacré une part importante de ses travaux à la conservation et au 
développement des forêts et espaces boisés de notre planète. Elle a adopté un 
ensemble de "principes forestiers" qui, sans être contraignant, constitue le premier texte 
forestier faisant autorité au niveau mondial, et consacre une vision équilibrée de 
l'aménagement forestier, à mi-chemin entre les deux extrêmes de l'écologisme intégriste 
et de la surexploitation et des défrichements inconsidérés. Son programme "Action 21" 
consacre un chapitre entier aux actions forestières et appelle tous les pays du monde à 
formuler et mettre en oeuvre des programmes ou plans d'action forestiers nationaux. 
Jamais, grâce en grande partie à la CNUED, l'intérêt des décideurs et des opinions 
publiques n'a été aussi grand pour les forêts. Il nous importe à nous tous forestiers de 
canaliser cet intérêt dans le bon sens, au profit d'un aménagement à buts multiples des 
forêts, respectant leur capacité à produire, biens et services pour les générations 
présentes et futures, dans l'esprit et la lettre des "principes forestiers" de la CNUED. 

La CNUED et la mise en oeuvre de ses décisions forestières offrent aux 
forestiers, et plus particulièrement à ceux du pourtour de la Méditerranée, une 
conjoncture très favorable pour faire valoir le bien fondé de leurs actions aux yeux des 
décideurs, des opinions publiques et des populations locales, en soutien notamment 
d'un développement agricole et pastoral durable. 

Pour conclure, il me reste à remercier une fois encore le Gouvernement du 
Royaume du Maroc et tous nos collègues marocains pour leur chaleureuse hospitalité et 
pour tous les efforts qu'ils ont déployés pour faire de ce séminaire un succès; et à 
souhaiter à tous les participants une très fructueuse semaine dans cette merveilleuse 
région au coeur de la cédraie marocaine. 

Monsieur le Président, je vous remercie 



 

Discours de Monsieur Mustapha LASRAM 
Secrétaire Général du Centre International des Hautes 

Etudes Agronomiques Méditerranéennes (CIHEAM) 
Monsieur le Ministre, 
Monsieur le Gouverneur de Sa Majesté, 
Messieurs les Représentants des Autorités de la Province, 
Monsieur le Représentant de la FAO, 
Mesdames et Messieurs, 

II m'est agréables de participer à cette séance d'ouverture du séminaire 
international sur le "Cèdre de l'Atlas" et de prendre la parole au nom du CIHEAM pour 
souhaiter à mon tour la bienvenue aux participants et exprimer mes remerciements aux 
collègues marocains pour l'amabilité de l'accueil et pour l'excellente organisation de 
cette rencontre. 

permettez-moi de dire quelques mots sur le CIHEAM que je représente. Le 
CIHEAM, créé en 1962, rassemble 14 pays de la région méditerranéenne et oeuvre 
dans les domaines de la formation post-universitaire, de l'animation de la recherche et 
de la coopération en matière d'agriculture. Les activités du CIHEAM sont développées 
dans quatre Instituts Agronomiques Méditerranéens situés à Bari, Chania, Montpellier et 
Saragosse, en étroite collaboration avec les institutions nationales des pays membres. 

L'activité concernant la forêt méditerranéenne a été récemment développée à 
l'IAM de Chania, depuis sa création en 1985. Cette activité se cherche encore, étant 
donné la spécificité de la forêt méditerranéenne et la nécessité d'adopter, souvent, une 
approche agro-sylvo-pastorale. Dans ce cadre, nous sommes heureux de collaborer 
avec la FAO, Sylva Mediterranea, dans deux réseaux forestiers: 

- Incendies de forêts: établissement de bases de données. 
- Cèdre. 

Le cèdre de l'Atlas est, parmi la famille du cèdre, une espèce importante dans la 
forêt méditerranéenne. Localisé dans les zones de montagne entre 1500 et 2000 m, le 
cèdre de l'Atlas occupe près de 200.000 ha en Afrique du Nord dont les 3/4 au Maroc et 
le reste en Algérie. 

Le cèdre de l'Atlas présente les principales caractéristiques suivantes: 

- adaptation à des conditions écologiques bien définies; 
- rusticité et adaptation à une large gamme de types de sols; 
- qualité du bois, d'où l'intérêt économique accordé à cette espèce. 

Le cèdre de l'Atlas a été introduit en France, Italie, Bulgarie, Russie, comme 
espèce de reboisement. Il est intéressant de collecter les données de ces 
expérimentations, de les confronter à l'occasion de ce genre de rencontres et de 
capitaliser les connaissances sur cette espèce. 



Le réseau FAO sur le cèdre a défini, dès sa création, quatre axes principaux de 
travail. 

- Amélioration génétique, 
- Sylviculture-production, 
- Ecophysiologie, 
- Protection contre les maladies et les ravageurs. 

Ces quatres domaines sont en fait bien couverts par les travaux du présent 
séminaire. 

Nous avons précédemment collaboré avec le réseau FAO sur le cèdre pour 
l'organisation du Symposium International sur le Cèdre du Liban à Antalya, Turquie. Ce 
séminaire sur le cèdre de l'Atlas complète le tour d'horizon sur le cèdre en Méditerranée. 

Ces rencontres scientifiques ont montré l'existence dans la région d'équipes de 
recherche importantes travaillant sur le cèdre, d'ou l'intérêt d'une concertation, d'un 
échange périodique des résultats et d'une répartition des tâches. Le réseau constitue, à 
cet effet, un cadre idéal pour atteindre ces objectifs. 

la matière dense développée au cours du Symposium précédent et du présent 
séminaire mérite d'être consignée dans une publication pour laquelle le CIHEAM est prêt 
à contribuer. 

En remerciant à nouveau les autorités marocaines pour leur appui à la 
préparation et à la tenue de ce séminaire, je vous souhaite plein sucés dans vos 
travaux, lesquels je l'espère auront des prolongements durables. 



 

SESSION PLENIERE 



Ann. Rech. For. Maroc, (1994) T (27), 3-21 

 



LE CEDRE DE L'ATLAS (Cedrus atlantica Manetti) 
PRESENTATION GENERALE ET ETAT DES CONNAISSANCES A 

TRAVERS LE RESEAU SILVA MEDITERRANEA "LE CEDRE" 

M'HIRIT O. 
Station de Recherches et d'Expérimentations Forestières 

Rabat. B.P. 763 Maroc-Agdal. 

Résumé - Cette note donne une présentation écologique et sylvicole sur le cèdre de 
l'Atlas. Elle met en évidence l'importance de cette espèce dans la région 
méditerranéenne, sa répartition géographique, bioclimatique, phytoédaphique, 
autoécologique et expose quelques techniques sylvicoles. Elle montre l'importance du 
cèdre de l'Atlas par région méditerranéenne dans le cadre du réseau sylva-
méditérranéen cédre. 

Cèdre / Bioclimatologie / phytoécologie / sylviculture / réseau cèdre. 
Summary - This note gives a presentation about atlas cedar {Cedrus atlantica) from the 
ecological and silvicultural angle. It makes in evidence the importance of this species in 
the mediterranean region, discusses the geographical repartition, the bioclimate, the 
phyto-edaphic and the auto-ecological aspects, and outilines some silviculral and 
planning techniques. It shows the Atlas Cedar importance by mediterranean region 
within Silva mediterranean Network: "Cedar". 

Cedrus I bio-climatology / phyto-ecology / silviculture / Cedar Network. 

INTRODUCTION 
Le cèdre, espèce essentiellement montagnarde, occupe des surfaces 

d'importance inégale et forme spontanément trois blocs géographiques distincts: Afrique 
du Nord-Asie mineure-Himalaya. Le premier bloc représenté par Cedrus atlantica 
Manetti, comprend: L'Atlas marocain (140 000 ha) le Rif (20 000 ha) et l'Atlas algérien 
(40. 000 ha). Le deuxième bloc se divise en deux parties occupées chacune par une 
espèce particulière: Cedrus libani Barrel (1700 ha) au Liban, quelques centaines d'ha en 
Syrie et plus de 160 000 ha en Turquie dans le Taurus et l'Amanus entre 1500 m et 
2000 m d'altitude; Cedrus brevifolia Henry, dans l'ile de Chypre, en forêt de Paphos sur 
une face très restreinte. Le troisième bloc, avec Cedrus deodara Loudon, représente les 
glands massifs de l'Inde et de l'Afghanistan sur le Nord-Ouest de l'Himalaya entre 1 350 
et 3 500 m d'altitude. Le présent article présente une synthèse de l'écologie et de la 
sylviculture du cèdre de l'Atlas et met en relief l'intérêt de cette espèce pour la région 
méditerranéenne à travers le réseau de la FAO/Silva Méditerranea "Sylviculture des 
espèces: le cèdre". 

LE CEDRE DE L'ATLAS DANS SON AIRE NATURELLE 

Le cèdre de l'Atlas s'organise en sept blocs, en Afrique du Nord, dont quatre 
dans les montagnes marocaines et trois dans les montagnes algériennes: (Figure 1) 



 
Figure 1: Répartition actuelle du cèdre de l'Atlas 

Les cèdraies du Rif-, d'une superficie de l'ordre de 15 000 ha. Le cèdre se 
développe à partir de 1 500 m sur calcaire en mélange avec le sapin du Maroc (Abies 
maroccana) et sur des substrats quartzeux-shisteux de la nappe de Kétama ou des 
substrats gréseux de la nappe de Tizirène (Emberger, 1939; Ruiz Delatorre, 1956; 
Lecompte, 1969; M'hirit, 1982). 

La cèdraie du Tazekka.(800 ha) d'une superficie de l'ordre de 850 ha sur shistes 
primaires non calcaires présentant beaucoup d'affinités avec celles du Rif. 

Les cèdraies du Moyen-Atlas central: ensemble le plus important du cèdre de 
l'Atlas d'une superficie de l'ordre de 120 000 ha sur substrat calcaire ou dolomitique du 
Lias et du Jurassique. Deux groupes se distinguent par leur structure morphologique et 
phytoécologique: Le groupe du Causse moyen atlasique tabulaire au nord et le groupe 
du Moyen-Atlas plissé au sud constitué par des reliefs plus individualisés (Emberger, 
Pujos, 1966; Peyre, 1979; Achhal et al., 1980). 

Les cèdraies du Moyen-Atlas oriental: (23.000 ha) individualisées en petits îlots 
dans les massifs du Bou Iblane de Taffert et de Tamtroucht au Nord et dans les massifs 
de Bou Naceur au Sud sur substrat dolomitique ou marno-calcaire du Toarcien- 
Aalenien (Peyre, 1979; Ziat, 1980). 

Les cèdraies du Haut-Atlas oriental: (26.000 ha) développées sur les versants 
nords de Jbel Layachi et du Jbel Masker sur marno-shistes calcaires et présentant des 
affinitésavec les précédentes (Quezel et al., 1987). 

Les cèdraies de l'Atlas tellien individualisées en quatre îlots: le massif du 
Djurdjura (200 ha), des Babors (1.300 ha), de l'Ouarsenis (11.000 ha) et de mont blidien 
(1.000 ha) sur grès calcaire, schistes et marno-calcaire. 

Les cèdraies de l'Atlas saharien: ensemble le plus important de la cèdraie 
algérienne constituant d'importants peuplements dans les Monts des Aurès et du 
Belezma (17.000 ha) ainsi que dans les Monts du Hodna (8.000 ha) sur dolomies et 
calcaires dolomique du Jurassique Supérieur et sur calcaire du crétacé inférieur (Faurel 
et al., 1949; Abdessamed, 1981) 



ORIGINALITE BIOCLIMATIQUE ET ECOLOGIQUE DU CEDRE 

Caractéristiques ombrotheriniques du cèdre de l'Atlas 

Le cèdre de l'Atlas s'étend, en ambiance bioclimatique subhumide et humide, de 
l'étage méditerranéen supérieur froid dans le Moyen-Atlas, le Rif et les Aurès à l'étage 
orméditerranéen extrêmement froid dans le Haut-Atlas, mais son optimum bioclimatique 
correspond à l'étage montagnard-méditerranéen entre 1.600 m et 2.000 m (Achhal et al., 
1980). Les caractéristiques ombrothermiques des cèdraies de l'Afrique du Nord sont 
données dans le tableau ci-après: 

Types bioclimatiques du cèdre 
Une analyse multidimensionnelle en composantes principales de 40 postes et 17 

variables climatiques (M'hirit, op. cit) a permis d'obtenir d'obtenir une meilleure 
discrimination des types climatiques de la cèdraie du pourtour méditerranéen. La figure 
2 représente les types ainsi définis dans le plan des deux premières composantes, 
(page suivante). 

Tableau 1: Caratéristiques ombrothermiques du cédre de l'Atlas 

Températures 
extermes ºC 

Types de 
cédraies 

Latitude (N) Limites 
altitudinales 
(m) 

Précipitations 
annuelles 
(mm) 

M m 

Rif 
occidental 

35º01-35º53 1.400 à 
2.300 

1.390 à 1.786 28,3º à 
24,1º 

-5,6º à-0,2º 

Rif central 34º55-35º35 1.500 à 
2.400 

1.257 à 1.707 28,8º à 
23,7º 

-5,6º à -0,4º 

Rif oriental 33º50-35º07 1.700 à 
2.200 

906 à 1.311 26,6º à 
4,6º 

-5º à-1,8º 

Moyen-
Atlas 
tabulaire 

33º08-33 º44 1.500 à 
2.000 

871 à 1.066 30,9º à 
27,6º 

-4,7º à -0,5º 

Moyen-
Atlas 
oriental 

32º36-33º05 1.800 à 
2.000 

615 à 927 28,7º à 
26,5º 

-6,4º à 3º 

Haut-Atlas 
oriental 

32º16-32º53 1.800 à 
2.400 

499 à 799 29,6º à 
23,2º 

-8,3º à -3,1º 

Aurès - 
Belezma 

35º30 1.350 à 
2.300 

499 à 790 29,6º à 
23,2º 

-8,3º à -3,1º 

Djurdjura-
Babors 

36º30 1.400 à 
2.200 

1.200 à 1.700 16,8º -8,5º 

Particularitès phytoécologiques et auto-écologiques 

Le cèdre de l'Atlas individualise en Afrique du Nord un certain nombre de 
groupements végétaux variés dans une amplitudinale importante entre 1500 m et 2 500 
m. Ces groupements s'intégrent, d'après leurs critères floristiques et en fonction de leurs 
exigences écologiques, soit dans l'ordre des Quercetalia ilicis, soit dans la classe des 
Quercetea pubescentis et dans l'ordre de Querco cedratalia atlanticae (Barbero et al, 
191 A, 1980; Phipps et al., 1978; Peyre, 1979; Abdessamed, opcit; M'hirit, opcit 



Lecompte et al., 1975; Quezel et al., 1987). Ils peuvent être classés de la façon 
suivante: 

- les communautés végétales de la cèdraie-sapinière dans le Rif (Abies maroccana- 
Cedrus atlantica) et dans les Babors (Abies numidica-Cedrus atlantica) avec Taxus 
bacata, Ilex aquifolium, Quercus mirbekii, Acer granatense et Acer obtusatum sur les 
Babors. 

- Les communautés végétales de la cèdraie à chêne vert avec Ilex aquifolium et Acer 
monspessulanum dans le Moyen-Atlas et le Rif marocain. 



 

Figure 2: Typologie des cèdraies du Pourtour Méditerranéen (40 stations-17 variables climatiques). Plan factoriel 
(1x2)



- Les communautés de la cèdraie mésophile dans le Moyen-Atlas, le Rif, l'Ouarsenis 
où dominent les espèces Argycytisus battandieri et Ilex aquifolium. 

- Les communautés de la cèdraie orophile dans la dorsale calcaire du Rif, du Moyen- 
Atlas oriental et les Aurès avec des génévriers: Juniperus thurifera, Juniperus 
oxycedrus et des xérophytes épineux. 

L'originalité édaphique du cèdre de l'Atlas réside, tout particulièrement dans sa 
rusticité et son indifférence à la nature lithologique du sol. Le cèdre se rencontre sur des 
substrats et des sols variés: sur des basaltes, de la dolérite, des marno-calcaires, des 
marno-shistes, des dolomies, des calcaires dolomitiques, des shistes et des grès, au 
Maroc; sur des grès blancs, des dolomies, des calcaires francs, des calcaires 
dolomitiques et des marnes en Algérie. Les types de sols rencontrés dans les cèdraies 
sont du type fersiallitiques sur calcaires, rendzine magnésienne sur dolomie, 
andosolique sur basalte, ocrepodzolique sur grès avec une richesse en matière 
organique et en fer. (Faurel, 1947; Lepoutre, 1961; Lecompte et al. op.cit; M'Hirit, op.cit). 

GESTION ET CULTURE DES FORETS DE CEDRE 

Les outils de gestion et de culture des cèdraies: tables de cubage, modèles de 
croissance, etc.. ont été élaborés par les différents centres de recherches.(Y. Byoung, 
1976; M'Hirit et al., 1983, 1984, 1985; Nedjahi, 1987; Ben Mbarek, 1987). Le tableau ci-
après donne les classes de productivité et d'accroissement du cèdre. 

Les recherches autoécologiques et les résultats obtenus par de nombreux 
auteurs permettent d'appréhender le comportement et les mécanismes 
écophysiologiques du cédre. (Lepoute, op.cit; Riedacker, 1978; Ducrey, 1981; 
Finkelstein, 1981; De Vitry,1982; Abourrouh, 1983; Aussenacet al., 1981,1982,1983; 
Guehl, 1985; Durey, 1981; De Vitry, 1982; Till, 1985; Zaki, 1968). L'intérêt porté à 
l'mélioration génétique du cèdre est très récent. L'inventaire des ressources génétiques 
du cèdre et l'individualisation des peuplements porte-graines ont permis le démarrage 
d'un vaste programme d'amélioration génétique, dans les années 70, (Destremeau, 
1974; Arbez et al., 1978; Farrandez et al., Milles, 1988). 

Le cèdre est l'espèce économiquement et écologiquement la plus importante de 
la montagne méditerranéenne. Ainsi, la gestion des forêts de cèdre repose sur les 
principales fondamentaux de la sylviculture: (i) la conservation, la diversité et la 
pérennité du cèdre; (ii) l'exploitation rationnelle des cèdraies en vue de satisfaire les 
besoins de la communauté en bois d'oeuvre, de service, de chauffage et en fourrage 
pendant la saison sèche. Ces deux principes se traduisent dans la pratique sylvicole par 
deux types de gestion en futaie régulière avec deux mèthodes de traitement ou de 
culture: (1) la mèthode dite du groupe de régénération stricte et la mèthode du groupe 
de régénération élargie dont le schéma est présente ci-après (Figure 3): (2) la gestion 
en futaie jardinée avec deux mèthodes de culture ou jardinage: le jardinage intensif dans 
les peuplements en équilibre et le jardinage extensif dans les cèdraies marginales dont 
le schéma est présenté ci-après (Figure 4). La réglementation pastorale est une 
constante de la sylviculture dans ces forêts; elle varie suivant la mèthode de culture et 
conditionne la division de la forêt pour les besoins de la gestion et la constitution des 
groupes de régénération. La figure 3 présente les schémas simplifiés des méthodes de 
gestion des cédraies. 



Tableau 2: Productivité et accroissement du cèdre de l'Atlas 

Classes des 
croissances 

Rif (M'Hirit, 
1982) (H.100) 
(Ama) HlOO 
Ama 

Moyen-Atlas 
tabulaire 
(Ezzahiri,1989) 
(H. 100) (Ama) 

Moyen-Atlas 
orientale 
(Ziat, 1986) 
(H.100)(Ama)

France (Sud) 
(Toth, 1973) 
(H.100)(Ama) 

Atlas de 
Blida 
(Nedjah 
i,1987) 

I. très 
fertile) 

27 8,30 36 1,42 30 3,48 32,5 12,8 28 

II (fertile) 25 6,52 30 4,65 25 - 26,5 - 24 

III. (fertile 
moyen) 

22 5,31 24 3,18 21 1,28 20,5 - 19 

IV. (fertile 
moyen) 

19 4,20 18 2,02 17 - 13 7,2 14 

V. (pauvre) 12 3,5   12 0,78    

H100: hauteur dominante à 1000 m; AMA: Accroissement moyen Atlas 

IMPORTANCE DU CEDRE DE L'ATLAS AU NIVEAU INTERNATIONAL 
Présentation du réseau "CEDRE" 

Le cèdre, plus particulièrement Cedrus atlantica Manetti, a été utilisé depuis 
longtemps dans quelques pays circum-méditerranéens, d'abord comme espèce 
ornementale, et ensuite comme espèce de reboisement. On cite habituellement les 
dates d'introduction de 1886 en France, 1864 en Italie, 1890 en Bulgarie. L'introduction 
du cèdre de l'Atlas est signalée aussi dans quelques états américains: Pennsylvanie, 
New York, Côte pacifique. Introduit en URSS, en Crimée et dans le Caucase vers 1890, 
le cèdre de l'Atlas fat employé sur une grande échelle par la suite dans les 
reboisements. 



A. Gestion d'une forêt traitée en futaie régulière 

 

B. Gestion d'une forêt traitée en futaie iardinée 

 

Figure 3: Le cèdre de l'Atlas: Méthodes de gestion 

L'importance internationale du cèdre découle de l'intérêt bioécologique et socio-
économique de l'espèce elle même et de ses qualités qui lui permettent d'occuper de 
plus en plus une place proémirante dans la forêt-méditerranéenne. En effet, la faculté 
d'adaptation du cèdre dans des conditions difficiles, sa résistance aux incendies, la 
qualité de son bois, la valeur esthétique de ses peuplements, en font l'essence de base 



pour le reconstitution et la valorisation des forêts improductives ou dégradée dans la 
région méditérranéenne. 

Dans cet ordre d'idée, le Comité des Questions Forestières Méditerranée "Silva 
Mediterranea" de la FAO a décidé de créer, parmi ses réseaux de recherches, le réseau 
"sylviculture des essences, cèdre" lors de sa 13 ème session (28.09-02.10.1987 -
Saragosse: Espagne). Dans le but de promouvoir les recherches relatives à cette 
espèce. Ce réseau animé par un coordonnateur et des points focaux dans l'ensemble 
des pays du partour méditerranéen, fonctionne, depuis, sur la base d'un programme 
orienté sur les volets suivants: (i) sélection et amélioration génétique; (ii) sylviculture et 
production; (iii) écophysiologie et auto-écologie; et (iv) protection du cèdre et des 
cèdraies (M'Hirit, 1987). Le réseau a pu organisé un symposium international en Turquie 
(octobre 1990) axé, essentiellement sur le cèdre du Liban (Cedrus libani) et retenu un 
projet de programme régional d'amélioration génétique dont la première phase: 
identification, classement des peupelments semenciers, récolte et distribution des 
graines aux pays concernés, vient de démarrer (M'Hirit.O, 1991). De même un projet 
d'élaboration d'une monographie du cèdre en collaobration avec l'INRA-France est en 
cours. 

Etats actuels des connaissances sur le cèdre 

Dans le cadre de l'activité des deux dernières années, le réseau a entrepris un 
inventaire préliminaire des recherches et expérimentations et élaboré, ainsi, une 
synthèse pouvant constituer un premier élément d'échanges entre les membres du 
réseau dont une esquisse est présentée ci-dessus relativement aux volets du 
programme du réseau. 

Axe nº 1: Sélection et amélioration génétique 
L'intérêt porté à l'amélioration génétique du cèdre est très récent 

comparativement aux autres résineux. La synthèse préliminaire des informations reçues 
montre que cet axe de recherche est encore peu développé. L'individualisation des 
peuplements porte-graines est presque achevée au Maroc, en Algérie, en Turquie, en 
France et au Liban. Par contre, seules la France (1972-78) et l'Italie (à partir de 1980) 
ont engagé un vaste programme de plantations comparatives de provenances. Les 
premiers résultats se traduisent par: 

La mise en évidence d'une forte variabilité entre espèces. 

Le débourrement végétatif précoce et la croissance lente des provenances 
libanaises et syriennes. 

Le bon comportement et la bonne croissance des provenances turques sur 
argiles de décalcarification, même à basse altitude. 

La grande variabilité de la croissance entre les provenances de l'aire naturelle 
(Maroc et Algèrie) - la meilleure vigueur étant observée sur substrat silicieux. 

La stabilité des peuplements artificiels de cèdre en France, qui sont parmi les 
plus vigoureux, dans tous les substrats calcaires et silicieux; cependant, les résultats 
obtenus en France et en Italie sont difficilement généralisables aux autres pays. 

Axe n º 2: Sylviculture et production 
Dans les cèdraies naturelles, de nombreuses études relatives à la régénération 

et à la conduite des peuplements ont été entreprises et publiées. Dans les pays 



d'introduction les centres de recherches gèrent des réseaux de placettes permanentes 
et semi-permanentes. Les actions de recherches sont orientées principalement sur: 

- le comportement du cèdre dans les différents milieux, 
- la connaissance de la production, 

- établissement de modèles de croissance et de tables de production et de tarifs de 
cubage, 

- la connaissance des potentialités ligneuses et herbagères des cèdraies. 

Néanmoins, les données précises sur la conduite des peuplements (dépressage, 
éclaircie) font encore défaut, ce qui rend nécessaire la mise en place de dispositifs 
expérimentaux modernes sur différentes stations et l'intensification des mesures et 
observations pour mettre au point des "modèles de gestion". 

Axe n º 3: Ecophysiologie et autoécologie 
Les travaux de recherche dans ce domaine sont entrepris particulièrement en 

France, en Turquie et au Maroc. De nombreux résultats ont été obtenus et publiés dans 
ce domaine. Ils concernent particulièrement: 

- la description des profils microclimatiques des jeunes peuplements, 
- les effets des stress liès à la crise de transplantation, 

- la croissance et le développement du système racinaire, 
- la nutrition minérale, 
- les mycorhizes, 
- la dendrochronologie et la reconstitution des climats 
- la photosynthèse. 

Les résultats obtenus montrent que le comportement écophysiologique des cèdres 
est relativement homogène et se caractérie par les éléments suivants: 

- le cèdre supporte des froids hivernaux importants, 

- il est capable par son type de croissance en hauteur et ses capacités de 
photosynthèse en condition de déficit hydrique d'exploiter les pluviosités irrégulières, 

- les capacités d'adaptation du cèdre à la sécheresse ne peuvent s'exprimer que dans 
les situations susceptibles de permettre à cette essence d'exploiter des réserves 
hydriques profondes (d'où l'intérêt des techniques de préparation du sol). 

Axe n º 4: Protection du cèdre et des cèdraies 
Des études importantes sont conduites par la France (INRA-Avignon) en 

collaboration avec l'Algérie, le Maroc et la Turquie. L'entomofaune phytophage des 
cèdres est presque entièrement identifiée et étudiée. Schématiquement, elle comprend; 

- Les espèces indigènes en Europe: la processionnaire (Thaumetopoeapityocampa), 
la tordeuse du sapin (Choristoneura murinana). 

- Les espèces de l'aire naturelle en Europe: les pucerons (Cedrobium laportei et 
Cinara cedri) la tordeuse (Epinotia cedricida), le chalciden seminivore (Megastigmus 
suspectus var. pinsapinis) parasite des graines. 

- Les espèces défoliatrices d'Afrique du Nord non encore parvenues en Europe: les 
tordeuses (espèces nouvelles en cours de description): la processionnaire du cèdre 
Thaumetopoea bonjeani. 



En ce qui concerne les maladies cryptogramiques ou virales, les cèdraies 
paraissent assez saines dans leur ensemble. Néanmoins, les études dans ce domaine 
sont rares. Des attaques avaient été signalées sur des vieux arbres en rapport avec des 
pourritures dûes aux champignons Phellinus pini, Fontes annosus ou Ungutina officinalis 
et font l'objet actuellement d'innestigations. 

CONCLUSION 
Le cèdre de l'Atlas, espèce montagnarde, forme spontanément sept blocs 

distincts dans les montagnes de l'Afrique du Nord, au Maroc (130 000 ha) et en Algérie 
(40.000 ha). Il se dévelloppe essentiellement dans les variantes froides des ambiances 
climatiques subhumides, humides et perhumides. son optimum bioclimatique 
correspond à l'étage montagnard méditerranéen entre 1600 m et 2000 m. L'originalité 
phyto-édaphique du cèdre de l'Atlas réside dans la diversité de ses communautés 
végétales, quoique intégrées dans l'ordre des Quercetalia ilicis et des Querco cedretalia 
atlanticae, dans sa rusticité et son indifférence à la nature chimique du substratum 
lithologique. 

Le mode de régénération et le produit principal du cèdre imposent des inodes de 
traitement et des mèthodes d'aménagement en futaie: la futaie régulière et la futaie 
jardinée. Dans le cas général, deux mèthodes d'aménagement sont appliquées dans les 
futaies de cèdre: la mèthode du groupe de régénération strict et la mèthode du groupe 
de régénération élargie. En futaie jardinée, le jardinage intensif est appliqué dans les 
forêts en équilibre et le jardinage extensif dans les cèdraies marginales. Ces modes de 
traitement et l'aménagement sont nuancés en raison du parcours qui fait partie des 
droits d'usage de la forêt en Afrrique du Nord. L'indicateur de productivité (hauteur 
domiante à 100 an) varie entre 12 m et 36 m tandis que l'accroissement correspondant 
varie de 0,95 m3/ha/an à 8,30 m3/ha/an en peuplement naturel et peut atteindre 12 
m3/ha/an en peuplement artificiel hors de son aire. 

L'intérêt accordée au cèdre au niveau international en raison de ses qualités et 
son rôle sosio-écologique et économique conduit à la mise en place par la PAO d'un 
réseau international de recherche sur le cèdre depuis 1987. Le programme de ce réseau 
est orienté selon quatre axes: amélioration génétique, sylviculture et production, 
écophysiologie et autoécologie, protetion du cèdre. Ce programme est appuyé par des 
séminaires dont le premier axe sur le cèdre du Liban a été organisé à Antalya en 
Turquie (Octobre 1990). 
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Annexe 
STATISTIQUES RELATIVES AUX PRINCIPALES FORESTS 

DE CEDRE AU MAROC 

FORETS surface 
(ha) 

Superficie 
de la 
cédraie de 
production 
(ha) 

autres 
essences

Inventaires Cartographie Aménage 
ment 

Producti
on 
globale 
cèdre 
m3/an 

I. RIF 
Tiziréne 991 991  X X X 1.013 
Afestal 447 298  X X X 250 
Ghoumara 2.572 2,555 Pin 

maritime 
X X X 2.196 

Jbel Aars 2.400 2.270  X X (X) 3.509 
Aghandrou 960 960  X X (X) 804 
Bab Chiker 740 731  X X (X) 876 
Griha 347 347  X X (X) 2.405 
Dahdouh 931 928  X X (X) 2.385 
Stah 
Tidouine 

1.248 1.240 Pin 
maritime 

X X (X) 776 

Tidghine 3.050 3.047  X X (X) 4.438 
Issagen 3.080 475  X X (X) 579 
Tizi Ifri 
Iguermal 

1.468 1.451  X X (X) 2.170 

Sous total I. 16.234 15.293     21.401 
II.MOYEN-ATLAS ORIENTAL 
Tamjilt 20.245 7.050 chêne 

vert-Pin 
maritime 

X X (X) 5.760 

Meghraoua 39.535 4.123 chêne 
vert 

X X (X) 3.070 

Berkine 340 340 chêne 
vert 

X X (X) 170 

Taffert 18.265 4.860 chêne 
vert 

X X (X) 4.000 

Bni Souhane 218 218 chêne 
vert 

X X (X) 110 

Imm. 
Marmoucha 

22.538 3.788 chêne 
vert 
géévier 

X X (X) 5.350 



El Aderj 19.376 2.047 chêne 
vert 
thurifére 
G. 

X X (X) 2.360 

Sous total II. 120.51 7 22.426     20.820 
III. MOYEN-ATLAS CENTRAL 
Sidi M'Guild 25.247 20.370 chêne 

vert 
X X X 25.514 

Azrou 17.732 8.062 chêne 
vert -
chêne 
zen 

X X X 20.300 

Bckrit 10.237 7.448 chêne 
vert 

X X X 1.060 

Scnoual 5.908 5.428 chêne 
vert 

X X X 8.130 

Itzer 12.020 8.661 chêne 
vert 

X X X 8.000 

Ajdir 23.473 18.733 chêne 
vert 

X X X 24.340 

Kcrrouchen 9.203 3.358 chêne 
vert 

X X X 6.100 

Jbcl Aoua 
Sud 

7.703 1.689 chêne 
vert -pin 
maritime 

X X X 2.093 

Ait Youssi 
Amekla 

5.876 4.581 chêne 
vert 

X X X 4.125 

Aghbalou 
Larbi 

30.275 15.813 ch.vert 
genévrier 
thurifére 

X X X 13.030 

Guigou 55.718 500 ch.vert 
genévrier 
thurifére 

(A) (A) (A) 375 

Aît Nokra 25.622 3.629 chêne 
vert 
génévrier

(A) (A) (A) 2.730 

Sous total III. 229.014 98.272     115.797
IV. HAUT - ATLAS 
Tounfit 18.200 3.908 ch. vert 

génévrier 
thurifére 

(X) (X) (X) 1.570 

Sidi Yahya 
duyessf 

23.691 5.286 chêne 
vert 

(X) (X) (X) 2.650 

Tighîsst 17.263 6.196 chêne 
vert 

(X) (X) (X) 2.480 


